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 Chers lecteurs,

 

Merci beaucoup d'avoir acheté ce livre.

 

Cuckold loving, est un court roman érotique. Ce n'est pas un roman policier ou une histoire d'amour classique. C'est une nouvelle frivole, pleine de désir, de passion et de perversions.

 

L'histoire parle de mon moi fictif. Avec ma femme, je vis des aventures érotiques. Mais dans notre jeu de l'amour, nous ne restons pas seuls longtemps. Parce que la luxure est depuis longtemps un sport d'équipe.

 

 

 

 

 

Humilié par ma femme

Pendant qu'il débarrassait la table, Julie a gardé les jambes écartées, m'a regardé sans mot, et quand il s'est retourné et a commencé à partir, elle a dit : "Je ne porte pas de sous-vêtements, tu sais."

 

Mon Dieu, je me souviens encore clairement de la sensation immédiate dans ma bite. Ce n'était pas soudainement dur, non. C'était une sensation de picotement intense, comme une call-girl diablement agressive qui tirait ses dents et sa langue de la pointe aux couilles, et plus encore. Mais ce n'était pas le fait que ma femme m'ait dit qu'elle ne portait pas de sous-vêtements - enfin, pas vraiment. C'est le fait que le serveur l'a entendue.

 

"Et s'il l'avait fait ?" Julie l'a défié avec un sourire sur son visage. Et ce n'était pas qu'une simple question rhétorique. Je savais... nous le savions tous les deux, elle m'a sérieusement demandé où mèneraient les choses si cela arrivait que le serveur se rabatte sur sa connaissance intime de l'état de la doublure de ma femme.

 

Alors, à ce moment-là, j'attendais avec impatience une nuit d'abandon sexuel avec ma femme, qui semblait maintenant prête à sucer mes œufs dans mes orbites, et le court chemin de retour vers notre villa semblait douloureusement long cette nuit-là. Ma main a glissé de haut en bas sur le dos de la robe de satin de Julie et mes doigts ont joyeusement confirmé la déclaration antérieure sur son manque de sous-vêtements.

 

Je ne voulais pas vraiment m'arrêter là, mais à un moment donné, Julie m'a retournée pour la regarder et m'a fait descendre le visage sur ses seins. D'une main, elle a tiré le haut de sa robe vers le bas et sur le côté jusqu'à ce qu'un sein soit complètement exposé. Elle a soulevé le mamelon jusqu'à ma bouche et a sifflé quand je l'ai roulé entre mes lèvres. En même temps, je sentais son autre main bouger rythmiquement entre nous. 

 

Au début, j'ai cru qu'elle essayait de me frotter la bite et qu'elle manquait la cible dans son excitation, mais j'ai vite réalisé que sa main était exactement où elle voulait être. Elle s'est frottée à travers le tissu fin et adhésif de sa robe. En déplaçant la position de ma bouche sur la poitrine de Julie, j'ai pu voir qu'elle se tenait debout, les jambes écartées et les doigts qui montaient et descendaient et appuyaient fort sur sa colline en saillie.

 

C'était un sombre chemin sur lequel nous étions engagés, et nous aurions probablement entendu n'importe qui venir à temps, mais la nature publique et l'immoralité de Julie ont contribué à augmenter l'enthousiasme pour moi. J'ai attrapé l'ourlet de sa robe et je l'ai soulevé jusqu'à sa taille. Elle n'a jamais raté un battement. La main de Julie est restée où elle était et a continué la friction, mais maintenant elle a glissé le long des lèvres exposées de sa chatte. J'avais demandé à Julie de se raser complètement pour les vacances, et maintenant j'étais content de l'avoir fait. 

 

Même dans cette faible lumière, je semblais être capable de voir tous les détails... l'humidité accrue sur ses doigts alors qu'elle commençait à plonger plus profondément entre ses lèvres, le clitoris s'élargissant à mesure qu'elle réagissait aux doigts de Julie qui glissaient au-dessus et autour d'elle. J'entendais le doux grincement de l'humidité croissante qui sortait d'elle. 

 

Puis j'ai été choqué par la soudaine respiration sifflante et les gémissements qui sortaient de sa bouche, il y avait presque une sorte de violence dedans. Je me suis encore fait entre ses jambes et j'ai vu qu'elle s'était enfoncé trois doigts. Presque aussitôt, elle a scié ses doigts comprimés dans sa chatte.

 

Elle s'est penchée avec la main gauche fortement sur mon épaule quand sa tête est tombée en avant sur ma poitrine. J'aurais préféré pouvoir la regarder baiser, mais j'ai quand même eu un frisson indescriptible quand je l'ai tenue en l'air (je suis sûr qu'elle se serait effondrée sinon) et que j'ai vu son corps vibrer en continuant à pousser sa main entre ses cuisses.

 

Bien plus vite que je ne le pensais, Julie a levé la tête de ma poitrine - un regard de passion torturée sur son visage. Sa main un mouvement flou maintenant qu'elle a demandé à son corps de lui faire plaisir avec un orgasme. C'était presque comme si sa main battait sa chatte, une masturbation dure, agressive et masculine. Puis ça l'a frappée - oui, plus comme un camion que comme le roman roman romantique Orgasm of crashing waves. Tout son corps semblait avoir des crampes, son haleine était essoufflée et je l'ai tenue debout alors que ses genoux étaient attachés, mais elle n'arrêtait pas de bouger, ses hanches saccadant vers l'avant contre ses doigts encore encastrés en elle. Des cuisses qui auraient dû s'effondrer ont soudainement trouvé la force d'aller de l'avant dans une simulation de baise qui s'est progressivement transformée en petits secousses et tremblements sporadiques.

 

Je savais qu'il y avait plus et a rapidement baissé ma main pour l'empêcher d'enlever les doigts qu'elle avait commencé à glisser entre ses lèvres de chatte lisse, pressant ma main contre la sienne et tenant ses doigts à l'intérieur.

 

"Il n'y a pas de raison d'arrêter", lui chuchotais-je à l'oreille, "Je parie que tu pourrais en prendre plus." Avec ma paume ouverte pressée contre sa main, je sentais ses doigts s'enrouler doucement et se tordre à nouveau en elle. "Je parie que trois doigts ne te suffisent pas pour le moment, je parie que tu pourrais facilement prendre une bite longue et épaisse.

 

La tête de Julie était maintenant sur mon épaule, son souffle me déchirait le cou, "Hmm, oui." "Tu adorerais que tes lèvres de chatte soient écartées par une grosse bite dure, n'est-ce pas ?" "Ooh mm", murmura Julie.

 

Enveloppée de ses pensées érotiques, elle continuait à envelopper ses doigts à l'intérieur d'elle-même. Mes propres visions sombres sont devenues plus réelles à mesure que je commençais à me perdre dans les images que j'espérais faire apparaître pour ma femme. Cependant, même dans mon enthousiasme le plus vif, j'étais encore assez conscient pour faire des suggestions imprécises, de sorte que plus tard je pourrais prétendre qu'il ne s'agissait que de moi et non d'un autre intrus masculin, mais j'avais peint un tableau dans ma tête - et je n'étais pas là.

 

"Tu peux sentir le pouvoir de ce pénis bouché à l'intérieur de toi, n'est-ce pas ? Vous pouvez le sentir glisser jusqu'au bout. Tu es si mouillé, tu veux tellement cette queue. Tu peux sentir la dureté massive en toi, mais ton jus coule maintenant si facilement que ta chatte s'enroule simplement autour d'elle." Julie halète, "Oui....... Queue en moi.... une belle grosse bite." "Ta chatte est si chaude, tu brûles, tu grattes. Ta chatte te démange et doit être baisée, doit être baisée par cette longue et épaisse bite." J'ai pressé la main de Julie contre elle et j'ai senti comment ses doigts travaillaient d'urgence et s'enfonçaient loin en elle.

 

"Oui, oui, oui, oui... J'en ai besoin, je dois me faire enfoncer cette énorme bite. De plus en plus dur.... "Tu appuies fort contre la queue et tu l'enfonces plus profondément dans ta chatte." "Mmm... oh mon Dieu, c'est grand." "Oui, c'est grand, n'est-ce pas ? Mais tu peux le prendre. Tu aimes baiser tellement que tu peux prendre n'importe quelle bite. Tu adores les bites." 

 

J'ai perdu le contrôle, je me fichais de ce que je disais, je ne savais pas où j'allais. Julie s'est simplement jointe à nous : "Oui, oui, oui, oui....". une bite, tous des bites. J'adore me faire baiser...... de se faire baiser par d'énormes bites. J'adore me faire baiser et sucer des bites." "Peux-tu le sentir maintenant, une bite épaisse et dure baise ta chatte et une bite dans ta bouche...." "Oh oui, je suce une grosse bite et je lèche les oeufs jusqu'à ce qu'il me tire dans la bouche..."

 

"Sur les mains et à genoux, baisé par derrière comme un animal. Tu vois, Julie, tu vois comment tu te laisses baiser ? Une fois de plus sa main a poussé en elle et a plongé dans sa chatte humide jusqu'à ses chevilles.

 

"Oh mon Dieu, oh oui.... il me baise maintenant." "Ah oui," pensai-je, "ça vient." "Tu vois cette bite de monstre qui te tombe dessus, Julie ?" "Oui, oui, oui, oui, il me l'enfonce en moi... si vite, il est si fort. Ses oeufs sautent contre moi.... oh oui, baise-moi fort, bébé." Son langage cochon m'a rendu dur comme une planche : "Lèche une autre bite pour moi."

 

"Oui... veut cette queue dure dans ma bouche... mmm, mmm, mmm, mmm, oh, j'adore le goût d'une nouvelle bite dans ma bouche.... Oh mon Dieu, je vais jouir." "C'est ça, bébé, du sperme pour moi, j'emmerde cette bite." "Oh oui.... Je veux tellement son sperme en moi. Je suce maintenant fort sur sa bite.... il me baise le visage... ohh..... J'appuie mon doigt dans son cul.... Oui, oui, oui, oui, oui, c'est tout chaud et salé dans ma bouche. Dois-je avaler son sperme ?" "Oui."

 

"J'avale tout le sperme chaud qu'il m'injecte dans la bouche. Oh mon Dieu.... Je viens.... il m'a enfoncé cette énorme bite par derrière...... l'aimer tellement..... donnez-moi toute votre queue..... tu es si grand..... unnh..... unnh..... baise-moi plus fort.... unnnh..... oui, oui, c'est ça bébé, le sperme en moi.... oh, oh, oh, oh oui, remplissez ma chatte... ooooh oooh oooh oooh oooh ouisss".

 

L'intensité de l'orgasme de Julie m'a presque effrayée, c'était comme si elle avait eu une crise d'épilepsie - tout son corps se balançait de façon incontrôlable et profondément, des sons d'animaux s'échappaient de sa bouche béante.

 

Je l'ai tenue aussi longtemps que mes bras ont pu la supporter et l'ai calmée pendant que les tremblements de l'orgasme coulaient à travers tout son corps, agitant et tremblant pendant de longues minutes. Finalement, quand les mouvements de Julie se sont calmés, j'ai baissé sa robe, l'ai lissée et lui ai suggéré de retourner à notre villa.

 

La respiration de Julie était un peu plus difficile que d'habitude, mais sinon elle a retrouvé son calme remarquablement rapidement. Après cinq ans de mariage, j'ai encore appris quelque chose sur cette femme incroyable. Quand nous sommes partis, j'ai remarqué un point humide étonnamment grand sur le béton où nous nous trouvions. Ça ne pouvait venir que de Julie.

 

Ce qui est étrange, c'est que même sous la chaleur subtropicale du Queensland, le trottoir n'était jamais complètement sec pendant que nous y étions. J'ai suggéré que je pouvais y voir la forme de la Vierge Marie, et nous devrions la découper et l'emporter à la maison pour la vendre sur E-Bay.

 

Bien sûr, j'ai reçu un coup de poignard à l'épaule et une réprimande que j'irais sûrement en enfer pour entendre cette remarque, mais vu ce qui s'est passé plus tard cette nuit-là, j'ai pensé que c'était ma femme qui avait désespérément besoin de rédemption.......

 

Lorsque nous sommes retournés à notre villa de vacances, il était bien plus de 11 heures. 

La combinaison d'un dîner tardif et du désir de Julie d'une masturbation prolongée sur le chemin du retour nous avait conduits dans la partie la plus calme de la soirée. Nous pouvions entendre le groupe local jouer quelques rythmes simples dans le bar, mais je n'avais pas l'intention de danser beaucoup ce soir - à moins que ce soit la voie horizontale.

 

Quand j'ai vu ma femme baiser son doigt outrageusement sur le chemin du retour de la salle à manger, cela m'avait excité à un degré presque douloureux. Bien sûr, j'étais plus que contente de savoir qu'elle l'aimait tant, mais je n'étais pas si désintéressée que je n'attendais rien pour moi.

 

Quand nous sommes entrés dans notre bungalow avec une chambre à coucher, mes mains se sont penchées vers Julie. Mes doigts caressaient le dos soyeux de sa robe et avaient glissé sur le côté de sa poitrine gauche alors qu'elle se dirigeait vers la salle de bain. "Ça ne prend qu'une minute." Elle chuchota par-dessus son épaule en entrant et en fermant la porte. Je me suis versé une vodka droite dans le minibar et j'ai vu le liquide trembler dans le verre avant de m'en apercevoir et de profiter de la lenteur de la combustion quand il est entré dans ma poitrine.

 

Mais c'est la brûlure à l'aine qui me tracassait en ce moment. Les escapades semi-publiques indécentes de Julie plus tôt m'avaient rendu plus difficile que je ne l'ai été depuis des semaines, et j'ai pensé que ce serait vraiment dommage de les gâcher. Dommage pour Julie, bien sûr.

 

Juste au moment où je me préparais à me précipiter dans la salle de bains et à sortir ma femme, à la jeter sur le lit et à lui baiser le cerveau, la porte s'est ouverte. Je ne sais pas quelles émotions m'envahissaient le plus à ce moment-là ; l'incrédulité, la déception, le sentiment d'injustice, la frustration. Julie est sortie de la salle de bain, a porté son maillot de bain d'une seule pièce et s'est adaptée à l'une des personnes qui le portaient comme si elle se préparait pour quelques rondes de la piscine.

 

Non, c'est impossible, elle savait à quoi je m'attendais ? Mais elle ne m'a même pas regardé, elle s'est jetée directement sur le miroir du corps entier sur le mur et s'est regardée elle-même. Je sentais la colère monter en moi alors que j'enregistrais son manque d'intérêt pour moi. "Vas-y," pensai-je, "satisfait tes propres besoins et oublie-moi complètement."

 

Puis elle a regardé sa montre. Je n'arrivais pas à y croire ! Ici, j'attendais avec impatience une nuit sans fin de passion et elle a vérifié l'heure ! "Allez, mettez vos nageurs et allons nager au clair de lune." Oh, qu'est-ce que c'était ? J'aurais peut-être eu de la chance. On dit que les femmes sont changeantes, qu'elles sont exposées à de fortes sautes d'humeur. Mais faites savoir à un homme qu'il n'y a qu'un seul indice à la possibilité de baiser et il passera d'une dépression noire à l'air dans un instant.

 

J'avais changé et j'avais pris une serviette en un battement de cœur. Peut-être que Julie voulait une séance romantique et amoureuse à la pleine lune. Eh bien, c'était bien pour moi.  Tant que j'enterrais ma bite au fond de cette femme chaude et passionnée, je réciterais Byron sous les étoiles pendant une semaine. J'étais bientôt sorti et je me suis dépêché de redescendre vers la piscine quand Julie m'a appelé d'en haut : "N'oubliez pas de fermer la porte à clé".

 

Merde ! Bon sang ! Oui, il y a eu des vols dans une ou deux villas dernièrement et je ne voulais pas que nous perdions nos caméras ou notre argent. J'ai mis du temps à trouver les clés, et je les ai finalement trouvées dans la salle de bains. Julie a dû les laisser là quand elle a changé. "Un peu étrange", me suis-je dit.

 

Quand j'ai voulu partir, j'ai vu la bouteille de vodka et je l'ai emballée, ainsi que quelques gobelets en plastique. Je me suis dit : "Julie se réchauffe toujours un peu après quelques bouchées de ce qui est dur." Et j'ai souri à la photo qui est apparue dans ma tête.

 

Quand je suis finalement arrivé à la piscine, je n'ai même pas pu voir où était Julie au début. Il y avait des lumières miniaturisées et colorées dans les plantes au bord de la piscine et des lumières sous-marines, mais elles ne diffusaient pas beaucoup de lumière, et ce n'est que lorsque je les entendais parler que je les voyais à l'extrémité la plus foncée de la piscine. Cette soirée est devenue une série de surprises.

 

Il y avait Dave, le gars que nous avions rencontré plus tôt dans la journée et qui avait observé Julie si attentivement à chaque occasion. Lui et Julie se tenaient l'un à côté de l'autre, la tête et les épaules au-dessus de l'eau, apparemment dans une conversation privée et très bien ensemble.

 

J'ai bu une gorgée directement de la bouteille de vodka pour me calmer et me rappeler que Julie avait vérifié l'heure plus tôt. Avait-elle un rendez-vous ? "Hé," cria Julie, "ne bois pas tout ça toi-même, plonge et ramène-le ici." Et après une demi-seconde de retard... "Et enlevez votre short."

 

C'est quoi ce bordel... ? J'ai regardé Julie dans l'eau, mais je ne savais pas si elle était dans son costume ou pas dans la faible lumière. Puis je l'ai vu à mes pieds..... même pas mouillé. Donc ça veut dire qu'il... ? Je me suis déshabillée rapidement et j'ai pris une autre grande gorgée de la boisson. Je me suis enfoncé dans l'eau chaude et je suis allé vers eux.

 

Quand je suis arrivé au bout de la piscine où ils se trouvaient, je pouvais voir Julie et Dave clairement debout contre l'une des lumières sous-marines. Il s'est tenu près de son dos, s'est penché sur son épaule et a dit quelque chose dans son oreille qui était détourné de moi. Sa main droite reposait sur son cou, son pouce massant constamment le muscle.

 

J'avais envie d'un autre verre, ma bouche était si sèche et ma gorge rétrécie, mais je ne pouvais même pas bouger. "Mets ça sur le rebord et viens par ici." J'ai fait ce qu'on m'a dit, j'ai posé la bouteille et je me suis approché de quelques pas.
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